Paroles et musique
de Marc VINCENT

LE JOURNAL ET LA SOURIS

E A

Ce matin, en ouvrant mon journal,
B7 E

J'ai trouvé, ce n'est pas banal,
A

Une jolie petite souris
B7 E

Qui y avait fait son nid.

A D

Toutes les pages du milieu,
E A

Ah ! je n'en croyais pas mes yeux,
D

Etaient réduites en confetti :
E A B7

« Madame, bon appétit ! »

La souris prenait son café,

Je n'ai pas voulu l'apostropher ;
J'ai bu le mien de mon cboté

En toute loyauté.

Comme je n'avais pas la radio,
J'avais peur qu'on me trouve idiot ;
Je voulais pas rester sans nouvelle
Des derniéres querelles.

Coda

J'ai dit a la petite souris :

« Je m'en vais déranger ton nid.
Je vais recoller les morceaux :
Faites chauffer les pinceaux ! »

Ah vraiment ! ce n'est pas sans mal
Que j'ai reconstitué mon journal ;
J'ai lu sur le papier usé

Qu'on parlait de fusée.

Et j'ai appris a ma souris

Qu'une de ses sceurs était partie
Bien plus loin que tous les nuages
Dans une grande cage.

Alors la souris m'a souri

Et m'a dit : « Puisque c'est ainsi,
Je croquerai plus les journaux,
Je les lirai plutot.

A D
Je croyais que ton beau journal
E A

Ignorait le monde animal,

D
Et j'en faisais des confetti
E A A6 A A7

Rien que par jalousie. »



